
HD:Users:mass:Library:Mail Downloads:uploadEntretien e-mail AGGLO_CCC.doc _ CrŽŽ le 28.9.2006 19:41 _  
Page 1 sur 5 _ Derni•re impression le 1.10.2006 2:20 _  

Entretien AGGLO/CCC_Beatrice Rettig. Aožt 2006 
Statistiques : 5 pages. 2990 mots _ ~20'000 signes 

Entret ien e- mail AGGLO/ CCC 
Mise en ligne : 03.09.2006 
Programme de recherche AGGLO 
http:/ / agglo.info/ CCC  
 
Entretien conduit par Beatrice Rettig, membre du Laboratoire "sys". 
Une série d'interviews email conduite par Béatrice Rettig avec 
différents interlocuteurs, sur la base d'une enquête en quelques étapes 
sur certains de leurs projets récents et/ou de leur activité au long terme. 
 
Q. 1_ BR. Tout d'abord, ˆ  propos du programme CCC, quels auront  ŽtŽ les 
rŽagencements les plus signif icat ifs en termes de mŽthodologies 
d'approche concernant la perspect ive interdisciplinaire soutenue et  les 
champs d'Žtude qu'il se donne -  la pensŽe polit ique, les thŽories de 
genre et  postcoloniales, lÕart  de lÕexposit ion, lÕart  des rŽseaux et  la 
culture Internet  -  par rapport  aux  mŽthodologies d'enseignement 
acadŽmique en art , ou comment le CCC se situe- t - il ˆ  l'intŽrieur de 
l'ensemble des enseignements de l'Žcole ? 
 
Q. 2_ BR. A part ir de quelles rŽf lex ions avez- vous dŽcidŽ de crŽer un cours 
autogŽrŽ et  comment fonct ionne- t- il ? 
Vous • tes- vous inspirŽs d'expŽriences prŽcŽdentes, ponctuelles ou sur la durŽe, ou de 
projets en rŽseau, d'universitŽs ouvertes, ou de mŽthodes d'enseignement spŽcif iques ? 
Quels ont  ŽtŽ les projets dŽveloppŽs dans le cadre de ce cours ? 
Pouvez- vous aujourd'hui faire une Žvaluat ion de ses apports ? 
 
Q. 3_ BR. L'intŽgrat ion des technologies dans l'enseignement et  la recherche est  un facteur 
de privat isat ion important , au t ravers des out ils, ou de 
certaines des formes d'organisat ion et  de product ion qu'ils imposent. 
Le CCC dŽveloppe- t- il des projets et  des disposit ifs, des approches et  
des out ils qui y rŽpondent ? 
Quels sont  les out ils et  les ressources ex istants actuellement sur 
Internet  en direct ion des jeunes chercheurs en art  et  nouvelles 
technologies que vous conseilleriez ? (biblioth• ques et  bases de donnŽes sur Internet , revues 
Žlectroniques, listes de discussion, etc.) 
 
Q. 4_ BR. Les cultures des rŽseaux ont- elles changŽ la prat ique crit ique et  
curatoriale en art  et  comment ou s'ag”t - il d'un ”lot  rŽservŽ ˆ  une 
certaine communautŽ de chercheurs et  d'art istes ou ˆ  un certain domaine spŽcifique des 
prat iques art ist iques qui serait  l 'art  Žlectronique ou l'art  avec les technologies, les nouveaux 
mŽdias, la programmation, Internet  ? 
 
 
Le Programme dÕŽtudes CCC de lÕEcole supŽrieure des beaux- arts de Gen• ve sÕest ouvert  en 
septembre 2000, apr• s plus de t rois ans de t ravaux  de recherche dans le domaine de 
lÕŽducat ion supŽrieure et  de la format ion art ist ique, ˆ  t ravers des symposiums, des 
confŽrences et  des sŽminaires europŽens. LÕacronyme CCC reprŽsente les t rois champs 
disciplinaires dÕŽtudes fondatrices du renouvellement des enseignements, des prat iques 
pŽdagogiques et  des projets de recherche, Ñ  les Žtudes crit iques, les Žtudes curatoriales, les 
Žtudes cybermŽdias. Le Programme dÕŽtudes CCC est  bilingue, fran• ais et  anglais. LÕŽquipe 
pŽdagogique internat ionale est  composŽe dÕart istes, de thŽoriciens et  de confŽrenciers 
invitŽs ˆ  contribuer par leur spŽcialisat ion ˆ  renforcer certains aspects des projets dÕŽtude 
retenus dans lÕensemble des enseignements annuels. Cette Žquipe est  renouvelŽe 
pŽriodiquement en fonct ion des nouveaux territoires de recherche dŽveloppŽs au sein du 
programme dÕŽtudes. Pour lÕannŽe 2006, les projets portent  sur la crit ique inst itut ionnelle 
dans le contex te de la t ransformat ion des enseignements et  des inst itut ions de format ion 
intŽgrŽes au processus dit  de Bologne, sur lÕŽconomie crit ique avec la t ransformat ion des 
indust ries culturelles, lÕŽconomie de la connaissance et  les enjeux  de lÕŽconomie 
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part icipat ive. Comme cela se produit  souvent, le Programme dÕŽtudes CCC est  invitŽ ˆ  
collaborer ˆ  des projets init iŽs par des inst itut ions partenaires, des collect ivitŽs publiques ou 
des associat ions indŽpendantes. La gageure est  alors de repŽrer les discours minoritaires les 
plus crit iques permettant  dÕengager une pluralitŽ de voix  dissidentes mal ou mŽdiocrement 
dif fusŽes dans la culture mŽdiat ique ou la culture acadŽmique dominantes. RŽcemment, le 
Programme dÕŽtudes aura contribuŽ au dŽbat sur les Žtudes de genre en les rŽorientant  sur 
le front  des Žtudes Ç queer È. De m• me, sur les Žtudes de culture, le Programme CCC 
prŽpare une anthologie dÕentret iens qui repolit isent  la quest ion de la diversitŽ culturelle et  
des subcultures en revenant sur les prŽmisses de lÕEcole de Birmingham. 
 
Sites 
ht tp:/ / www.ccc- programme.org 
ht tp:/ / www.cyberaxe.org  
 
 
Q. 1_ BR.  
R. 1 _ En amont de toute perspect ive pluridisciplinaire soutenue dans les prŽmices dÕun 
programme dÕŽtudes misant sur la t ransversalitŽ comme dynamique de pensŽe et  
dÕinteract ion entre les mult iples part icipants/ tes proches et  lointains/ es, Ñ  la dimension 
part icipat ive, coopŽrat ive et  proact ive, sollicitŽe de la part  de chacun/ e, aura ŽtŽ un des 
ŽlŽments qui caractŽriserait  le mieux  lÕesprit  des t ransformat ions mŽthodologiques (au 
niveau des pŽdagogies), st ructurelles (au niveau des plans dÕŽtude annuels), conceptuelles 
(au niveau des contenus et  des projets de recherche annualisŽs), techniques (au niveau des 
infrast ructures matŽrielles et  administrat ives) visŽes par le Programme dÕŽtudes CCC. 
 
Inscrit  dans une culture du partage des savoirs, du dŽcentrement, du retrait  de toute autoritŽ 
dÕun sujet  supposŽ savoir, le projet  m• me dÕun programme dÕŽtudes, et  a fort iori, celui- ci 
qui t ient  la t ransversalitŽ des cultures art ist iques, des disciplines dÕŽtudes et  des m ises en 
commun des compŽtences pour un enjeu polit ique, Ñ  ce projet  reste un projet  dans ses 
rŽamŽnagements pŽriodiques, en m• me temps quÕil a vocat ion pŽrenne au sein de 
lÕinst itut ion. 
La rŽsistance ˆ  lÕintroduct ion dÕune unitŽ dÕenseignement sÕest rŽvŽlŽe forte dans une Žcole 
dÕart  misant sur Ç le tout  opt ionnel È depuis sa derni• re rŽforme, dans les annŽes soixante-
dix . La not ion de programme et  dÕenseignements intŽgrŽs fut  une rŽponse face ˆ  la 
dŽshŽrence dans laquelle avaient  sombrŽ les art iculat ions de la thŽorie prat ique et  de la 
prat ique thŽorique, quelle quÕait  ŽtŽ la qualitŽ des enseignements proposŽs par des ateliers 
dits dÕexpŽrimentat ion ou par des enseignements issus de disciplines acadŽmiques. 
 
Au Programme dÕŽtudes CCC, la not ion de programme est  pleinement assumŽe dans sa 
valeur programmatique impliquant ˆ  la fois un cadre dÕŽtude formellement ident if iŽ et  un 
facteur prospect if permettant  un renouvellement annuel des disposit ifs, des contenus, des 
partenaires, en fonct ion des projets de recherche qui y prendront  place et  en fonct ion des 
personnes qui vont  modŽliser temporairement le Programme. 
 
La perspect ive mult i et  t ransdisciplinaire des champs dÕŽtude sÕaffirme dans une double 
cohŽrence avec une base linguist ique bil ingue, voire mult ilingue dans les prat iques 
effect ives, avec des rŽfŽrents culturels mult iples et  avec une pŽdagogie t ransversale o•  
chacun/ e contribue selon ses savoirs et  ses savoir- faire ˆ  lÕenrichissement des mises en 
commun. 
En procŽdant ˆ  la dŽconstruct ion crit ique et  art ist ique des monolinguismes et  de tous les 
formats centralisateurs, quÕil sÕagisse des mŽdias art ist iques, des out ils rŽf lex ifs, des 
sources et  des rŽfŽrences, nous avons soutenu la cause dÕune vision mult iculturelle, 
pluril ingue et  collaborat ive des t ravaux  de la recherche art ist ique et  de leur diffusion, nous 
avons rendu effect ives les co- signatures des actes de recherche. Dans une relat ion 
consŽquente ˆ  ce qui vient  dÕ• tre dit , les maquettes dÕenseignement sont  ŽlaborŽes ˆ  part ir 
de la connaissance des rŽseaux de formation art ist ique et  de pensŽe polit ique o•  
sÕexpŽrimentent  des formes, des modalitŽs et  des contenus inŽdits dÕenseignement. 
Les effets de ce dŽplacement crit ique dans une inst itut ion qui ne prenait  que t rop 
part iellement compte de la dimension mondialitaire de toute format ion de la pensŽe ˆ  des 
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rŽseaux de lÕinformat ion distribuŽe par la sociŽtŽ civile, ce qui se nomme ailleurs Ç web 2.0 È 
ou le web social, sont  nombreux  et  certains ne sont pas tout  ˆ  fait  mesurables, ni explicites 
en terme de retour des rŽact ions de lÕinst itut ion vers de nouveaux rebondissements dans le 
Programme dÕŽtudes CCC. 
 
SÕarracher aux  filiat ions re• ues, aux  rŽcits lŽgendaires des art istes, des ma”tres, des 
directeurs dÕŽcole, aux  mod• les indig• nes de la format ion art ist ique, assurer lÕimplicat ion 
des membres dans les prises de dŽcision ˆ  proport ion des ef fets que ces dŽcisions ont  sur 
eux , tout  ceci appelle un effort  dÕŽcoute et  de partage de ce qui se discute sur dÕautres 
terrains dÕŽtude ou dans dÕautres contex tes culturels, pour se saisir de lÕhistoricitŽ dÕune 
pŽdagogie dŽcidŽe ˆ  sa mesure cosmopolite. 
 
 
Q. 2_BR 
R_2 
Dans la phase des t ravaux  prŽlim inaires ˆ  lÕouverture du Programme dÕŽtudes CCC 
(septembre 2000), les relat ions Žtablies notamment avec des Ç Freie Klasse È en Allemagne, 
avec le Centre des Žtudes culturelles contemporaines ˆ  Birmingham et  des unitŽs 
dÕenseignement pilote en Europe et  aux  ƒtats- Unis ont  donnŽ lieu ˆ  de nombreuses 
discussions au sein dÕun premier sŽminaire t ransdisciplinaire ouvert  ˆ  tous les Žtudiants/ es 
de lÕEcole des beaux- arts et  placŽ sous la responsabilitŽ de deux  enseignantes qui en 
assuraient  la coordinat ion.  
Les Žtudiants/ es Žtaient  invitŽs/ Žes ˆ  proposer des objets dÕŽtude dans le cadre f lex ible de 
rŽfŽrences orientŽes sur les Žtudes de genre, les Žtudes de culture et  les quest ions socio-
polit iques du contex te mondial des annŽes quatre- vingt- dix . Les Žtudiants/ es ont  
rapidement assurŽ la ma”trise des t ravaux  prat iques, en Žlargissant la base thŽorique du 
sŽminaire et  en cherchant les convergences entre des expŽriences personnelles et  collect ives 
ˆ  lÕŽchelle locale et globale. Des t ravaux  sur les manuels dÕenseignement, sur les cultures 
mult i- lingues, sur les relat ions de pouvoir au sein des inst itut ions Žtat iques ou des 
entreprises, sur les hŽritages culturels et  art ist iques et  les processus de lŽgit imat ion ont  
permis dÕapprŽcier le potent iel dÕauto- organisat ion dans un t ravail de collaborat ion o•  la 
mise en commun des ressources de savoir et  de savoir- faire Žtait  prioritaire. Parall• lement, 
les coordinatrices du sŽminaire, t ravaillaient  sur les mult iples fronts de groupes et  de plates-
formes dÕenseignants visant  ˆ  Žmanciper les pŽdagogies art ist iques des tutelles historiques, 
des mod• les dÕenseignement et  des plans dÕŽtude valorisant  les parcours les moins 
part icipat ifs ˆ  la crit ique inst itut ionnelle.  
Une sŽrieuse enqu• te sur les Žcoles indŽpendantes et  des Žcoles mobiles, sur des projets 
dÕŽcole comme projets art ist iques, sur des init iat ives dÕenseignement ˆ  distance et  sur des 
pŽdagogies alternat ives, depuis la t radit ion helvŽt ique et  europŽenne des Žcoles actives 
jusquÕaux t ravaux  de Ivan Illich, Stuart  Hall, Paulo Freire, bel hooks ou ceux  de lÕ eipcp Ð 
European Inst itute for Progressive Cultural Policies, a servi de base ˆ  la crŽat ion dÕune plate-
forme autogŽrŽe, au sein du Programme dÕŽtudes CCC. Cette enqu• te fait  lÕobjet  dÕun projet  
de recherche quadriennal visant  ˆ  publier une anthologie de textes sous le t it re Ç ƒconomie 
ƒducat ion È. 
Depuis quatre ans, les Žtudiants part icipant  ˆ  la plate- forme autogŽrŽe, prŽsentent leurs 
recherches, animent les dŽbats, rŽalisent  les maquettes de leurs jurys de dipl™me et  
interviennent sur les contenus des enseignements du Programme. LÕensemble de ces 
act ivitŽs permet une Žvaluat ion de la portŽe novatrice de la plate- forme dans sa dimension 
collaborat ive efficiente.  Selon la vocat ion de t ransversalitŽ de la plate- forme, les Žtudiants 
de niveau postgrade sont prŽsents au m• me t it re que leurs coll• gues du niveau dÕŽtudes 
supŽrieures. Ensemble, ils se f ixent  des object ifs communs, sugg• rent  lÕintervent ion 
dÕinvitŽs et  part icipent  ˆ  des situat ions, des act ions ou ˆ  des exposit ions et  dÕautres formes 
de dif fusion organisŽes indŽpendamment de lÕŽcole, tout  en maintenant une dynamique de 
concertat ion et  de coopŽrat ion avec les membres de lÕŽcole. 
La plate- forme autogŽrŽe permet lÕexercice de pŽdagogies t ransversales sous- tendues par 
une pragmat ique des rapports de pouvoir, de lŽgit imat ion et  dÕautoritŽ intellectuelle et  
morale. Elle peut • t re per• ue comme le versant expŽrimental des enseignements t raversant 
le champ des Žtudes crit iques, polit iques et  de crit ique inst itut ionnelle et  Žconomique au 
sein des format ions art ist iques et  de lÕhistoire des arts contemporains. 
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Q. 3_BR 
R_3 
 
Un enseignement fondŽ sur les Žtudes crit iques ne sÕaurait  sÕŽpargner un large dŽtour dans 
lÕhistoire et  dans lÕanthropologie de la crit ique des techniques, ni ne saurait  esquiver la 
confrontat ion avec le marchŽ des nouvelles technologies impliquŽes par les prat iques 
art ist iques. Autrement dit , on ne saura se dŽmettre dÕune prise de conscience des condit ions 
polit iques et  Žconomiques de la product ion art ist ique et  de la dif fusion des projets.  
La thŽorie crit ique de lÕhistoire des techniques dŽveloppŽe par lÕEcole de Francfort , les essais 
de Theodor Adorno et  de Walter Benjamin sur la prŽsence de lÕindustrie et  de ses marchŽs 
Žconomiques dans lÕŽmergence de la photographie et  du cinŽma, const ituent  dŽjˆ  un 
premier socle pour engager une rŽflex ion sur les logiciels propriŽtaires, sur le libre acc• s 
aux  sources et  sur les parts de marchŽ occultes dans les out ils de product ion ut ilisŽs par des 
Žtudiants en format ion art ist ique. 
 
En amont de la quest ion de lÕacquisit ion des produits issus de la technologie et  de la valeur 
dÕusage de ces produits, le Programme dÕŽtudes CCC a manifestŽ depuis sa crŽat ion, le souci 
dÕune Žconomie domest ique pondŽrŽe par des crit • res autant  Žcologiques que budgŽtaires 
ou ŽpistŽmologiques sur la lŽgit imitŽ du recours aux  technologies et  aux out ils industriels 
de product ion. Le Programme dÕŽtudes CCC a eu maintes fois recours ˆ  des produits de 
fabricat ion art isanale, ˆ  la rŽcupŽrat ion, ˆ  la mise en valeur du dŽchet et  du partage des 
ressources matŽrielles dans ses prat iques curatoriales et  Žditoriales. Dans le contexte des 
enseignements dÕŽconomie crit ique, la valeur dÕŽchange et  la valeur part icipat ive ˆ  des biens 
communs inscrivent  une ligne de partage, sans cesse revisitŽe, entre lÕaliŽnat ion aux  
produits du marchŽ et  la libŽrat ion de ces produits ˆ  lÕ‰ge des logiciels libres, des ressources 
technologiques mutualisŽes et  du mouvement FLOSS (Free Libre Open Source Software). 
 
Le Programme dÕŽtudes CCC sÕefforce de faire reconna”tre le t ravail dÕŽditeurs autorisant  le 
tŽlŽchargement de leurs publicat ions, il contribue ˆ  faire conna”tre les plates- formes 
part icipat ives dÕŽchange de tex tes, de documents et  dÕout ils techniques placŽs sous licence 
CC (Creat ive Commons). Il contribue ˆ  actualiser le dŽbat lancŽ par les pionniers des licences 
libres (Richard Stallman) et  de lÕindŽpendance de lÕInternet  avec lÕŽconomie du don (Richard 
Barbrook). Il informe sur la guerre Žconomique que se livrent  les entreprises sur le marchŽ 
des moteurs de recherche, des navigateurs, des espaces de lÕinformat ion et  sur la gest ion 
des droits numŽriques. Il induit  un courant  dÕopinion au sein de lÕŽcole pour favoriser 
lÕimplantat ion dÕun noyau Linux  de syst• me dÕexploitat ion. 
 
LÕinformat ion donnŽe sur Internet , le dŽveloppement dÕune sph• re technologique qui ne vent 
rien mais qui partage, les listes de diffusion, les f ichiers de tex tes, de vidŽos, de musiques, 
une encyclopŽdie comme Wikipedia mis ˆ  disposit ion des internautes sont les ressources 
proposŽes par prioritŽ dans les enseignements et  pour les projets de recherche. 
 
 
Q. 4_ BR 
R. 4 
 
LÕŽmergence dÕun web social, comme le disent  nos coll• gues Žtasuniens, web 2., auquel 
nous avons part icipŽ d• s lÕannŽe 1996- 1997 ˆ  t ravers la communautŽ The Thing N.Y. par 
lÕintermŽdiaire dÕun art iste, Rainer Ganahl, invitŽ dans nos enseignements, a ŽtŽ un tournant 
historique. ‚ a a ŽtŽ un vrai moment libŽrateur du carcan de prat iques art ist iques tournŽes 
vers la product ion dÕobjets et  non orientŽes par lÕact ion, la part icipat ion et  le partage des 
projets, des rŽflex ions et  des documents, comme aujourdÕhui, nous pouvons le rŽaliser, en 
augmentant  chaque annŽe le seuil dÕune Žnergie part icipat ive qui nous donne une vŽritable 
joie et  qui, enfin, nous donne le sent iment bien fondŽ par des prat iques interact ives de 
rencontrer et  de b‰tir une communautŽ de t ravail. ‚ a a ŽtŽ aussi une libŽrat ion des prat iques 
de la recherche et  de la publicat ion hŽritŽes de lÕacadŽmie universitaire o•  les sciences 



HD:Users:mass:Library:Mail Downloads:uploadEntretien e-mail AGGLO_CCC.doc _ CrŽŽ le 28.9.2006 19:41 _  
Page 5 sur 5 _ Derni•re impression le 1.10.2006 2:20 _  

Entretien AGGLO/CCC_Beatrice Rettig. Aožt 2006 
Statistiques : 5 pages. 2990 mots _ ~20'000 signes 

sociales et  humaines nÕavan• aient  quÕ̂ coup de revues spŽcialisŽes introuvables, de 
sŽminaires et  de symposiums rŽservŽs, contrairement ˆ  lÕespace scient if ique qui avait  su 
inventer des rŽseaux croisŽs dÕinformat ion et  de recherche prŽsentant  une  forme plus 
ouverte aux chercheurs isolŽs.  
Il nous semblait  que le web Žpousait  son temps, le temps dÕune nouvelle histoire o•  nous 
pouvions rŽaliser lÕutopie dÕune intell igence collect ive et  o•  fabriquions notre propre mŽdia. 
Il nous reste de ce temps o•  nous avons ŽcoutŽ les confŽrences dÕun des pionniers du 
langage html, Tim Berners- Lee, au Cern, ˆ  Gen• ve et  o•  nous avons lu et  relu les romans de 
la culture cyberpunk (Will iam Gibson et  dÕautres) et  ceux des premiers Ç vrais 
programmateurs È, soit  hackers (Stan Kelly- Boot le, David E. Lundstrom, Linus Torvalds), le 
gož t  dÕune rŽsistance ˆ  tout  ce qui refermerait  le cyberespace. On a replongŽ dans Ç le bon 
vieux  temps È o•  le grand projet  de Richard Stallman (mieux  connu sous ses init iales de 
login RMS) personnif iait  la t ransit ion vŽcue par la culture des hackers au dŽbut des annŽes 
80 Ñ  en 1982, quand il a entrepris la construct ion d'un clone complet  d'Unix , Žcrit  en C et 
librement disponible. 
On a vu combien le clivage dŽrŽalisant  entre thŽorie et  prat ique, omniprŽsent dans les Žcoles 
dÕart , Žtait  obsol• te et  combien dÔart istes Žtaient  capables de fŽdŽrer dÕinit iat ives Žchappant 
au seul milieu de lÕart  et  de ses inst itut ions de diffusion et  mises en relat ion concertŽe avec 
la sociŽtŽ civile. On nÕattendait  plus sur dÕhypothŽt iques rencontres ou sur les bons services 
de nos biblioth• ques pour suivre les t ravaux  de ces Ç art istes, intellos dŽjantŽs invent ifs È, 
ceux  dÕune Olia Lialina, dÕune Natalie Bookchin ou dÕun Alexei Shulgin. M•me la langue 
russe nous paraissait limpide ! 
 
De lÕart des rŽseaux, soit de lÕart de faire rŽseau, de lÕart des interfaces collaboratives et des 
plates-formes participatives nous faisons notre pratique critique, thŽorique, politique et 
artistique. Nous nÕopŽrons pas dans des catŽgories clivŽes o• lÕart interventionniste serait 
sŽparŽ du Net art, o• la technologie serait un domaine rŽservŽ ̂  quelques Ç nerds È et o• le 
cyberespace serait un tout autre monde que celui des terrorialitŽs humaines et 
institutionnelles. LÕimportant nous semble de trouver lÕesprit de stations de travail 
potentiellement puissantes, de mettre en rŽseau ce que nous pouvons proposer dans le 
domaine ̂  la fois de la formation artistique, de la production et de la recherche et de partager 
les donnŽes gr‰ce au rŽseau. Nous cherchons ˆ proposer un environnement de dŽveloppement 
et de communication utilisant lÕInternet de fa•on ˆ promouvoir une culture de la collaboration 
et de la redistribution. 
Il  nÕest peut-• tre pas inutile de rappeler dÕo• nous venons. En 1997, nous nÕavions pas de 
ligne Internet. Le doyen de lÕŽcole  a payŽ de sa poche un espace sur le serveur dÕune 
entreprise pour hŽberger un premier site. En ces temps lointains, la discussion avec les 
Žtudiants sur le droit de copie Žtait rude. Les chamailleries induites par un nombre restreint de 
licences protŽgŽes Žtaient pesantes. On voulait plus dÕInternet et de meilleurs outils, mais on 
restait aveugle au plan technique, aux syst•mes dÕexploitation, ˆ lÕindustrie des logiciels, ˆ la 
guerre des standards.  
Un grand travail reste ˆ faire pour saisir les opportunitŽs des outils mis ˆ la portŽe de chacun. 
Le manque de rŽflexion critique, de connaissances techniques et historiques, ˆ la fois du 
World Wide Web qui a transformŽ l’Internet en mŽdium de masse et des applications 
logicielles quÕ ̂lÕindustrie des fournisseurs dÕacc•s, continue de susciter quantitŽ de 
malentendus sur ce que nous nommons lÕart des rŽseaux et lÕart de faire rŽseau pour affi rmer 
franchement une autre conception des pratiques artistiques. Celles-ci sont passŽes du registre 
historique ˆ un registre dÕactualitŽ responsable du bien commun. 
 


